
Reine

Je lis un livre d’une tristesse extrême
Qui montre une sinistre génitrice
Elle ne possède plus ses mômes blêmes
Ne voit plus leurs joues lisses

Femme qui souvent bourlingue
Sur une mobylette bleue
Complètement devenue dingue
Elle s’invente des moments heureux

Embellisseuse de dépouilles
Et confectionneuse de petites boîtes
Vieux souvenirs encore moites
Dissimulent une trouille

Trouille du couperet pour les tuer
Reine est seule, Reine est perdue
Elle comprend peu ce qu’elle est devenue
Reine se retrouve les poings liés
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